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Chers enfants, 
Ce dimanche de bénédiction est une si grande joie pour nos coeurs, un des actes les 
plus nobles étant l'amour pour Jésus dans l'Eucharistie, pour la Sainte Eucharistie. 
Beaucoup d'entre vous sont également ici pour faire ou renouveler leur consécration. 
C'est un dimanche spécial. 
 
Nous sommes en route vers l'une des plus grands trésors de la famille, qui est la 
naissance de l'Enfant Dieu dans le cœur de chacun, afin d’animer, soigner, 
transformer et sanctifier tout le monde. 
De manière très spéciale, ce dimanche est aussi dédié à la famille, à la prière de nos 
petits qui sont les enfants. 
 
Il y a beaucoup de paix dans ce lieu où la nature nous fait voir Dieu dans la simplicité, 
au milieu de tant de tempêtes que le monde est en train de vivre, de souffrir, de 
traverser aujourd'hui. Mais Dieu est toujours plus grand. Il n'y a rien de plus grand 
que Dieu, pas même le sacrifice que vous faites ici aujourd'hui. Dieu est au-dessus de 
tout cela, et tout ce que vous faites est pour votre croissance. Il arrive un moment 
dans la vie où il faut que tu sois un enfant de Dieu préparé, converti, avec une vie 
nouvelle. Il est souvent très facile de dire : "Je veux être saint", mais la sainteté est 
quelque chose qui se construit un peu plus chaque jour. Chaque jour, Dieu renouvelle 
votre foi, votre oui, votre pèlerinage religieux. 
 
Nous sommes des pèlerins. Nous avons un chemin à parcourir désigné par le Ciel, pas 
par les hommes. Personne n'est ici pour faire sa propre volonté, mais la volonté de 
Dieu. Nous sommes les serviteurs du Seigneur, nous faisons la volonté du Seigneur. 
Et la volonté du Seigneur en cette année de fraternité, en cette belle année 
missionnaire, c’est que nous grandissions davantage dans l'humilité, dans la foi, dans 
l'abandon. Je serais tellement heureuse si chacun d'entre vous pouvait dire avec son 
cœur - pas avec des mots, mais avec son cœur : "Je veux être un serviteur [une 
servante] de Dieu". Car lorsque tu es un serviteur de Dieu, rien dans la vie ne peut 
t’abattre et t’empêcher d'être heureux. Lorsque tu es un serviteur de Dieu, la lumière 
du Saint-Esprit t’habite - toute sagesse, toute connaissance, toute intelligence. 
 
Aujourd'hui, par exemple, nous pouvons comprendre ce moment comme un cadeau de 
Dieu pour nous : il est souvent nécessaire de sentir le froid de cette pluie pour pouvoir 
sentir la chaleur de l'Enfant Jésus ; il est souvent nécessaire que tu sentes le froid 
dans ton corps pour être réchauffé(e) par Jésus dans ton cœur. Car le monde est 
tellement loin de Jésus, de Ses enseignements, de Sa volonté, de Sa lumière, que 
lorsque nous sentons la pluie tomber, cela nous apprend que nous avons besoin de 



nous réchauffer avec l'amour de l'Enfant-Dieu et avec les dons du divin Saint-Esprit, 
qu’il faut éloigner de nous, de ton cœur, tout ce qui t’empêche d'être un serviteur 
complet de Dieu. Toi qui es père, religieux, séminariste, prêtre... vous avez tous besoin 
de cette grâce qu’est la chaleur de cette crèche. Ton cœur doit être une crèche pour que 
l'Enfant Jésus naisse et accomplisse le grand miracle de Sa miséricorde. 
 
Car lorsque nous parlons aujourd’hui de la Naissance, nos yeux s'ouvrent aussi à la 
miséricorde. En même temps que nous sentons l'Enfant Jésus dans cette crèche, nos 
yeux s’ouvrent à Jésus Miséricordieux. Car Il naît, Il meurt, Il ressuscite, et Il vient à 
nous aujourd’hui en tant que source de la miséricorde, source de notre salut, notre 
seul salut à un moment où le monde n'a plus que la dernière planche de salut. C'est 
très fort pour vous qui êtes des serviteurs du Seigneur, pour vous qui comprenez la 
Parole de Dieu. Lorsque tu absorbes cette Parole par le Saint-Esprit dans ton cœur, 
elle devient vie. Alors le Brésil, le monde, doit vivre intensément de cette vie : la 
Parole de Dieu. 
 
Parfois, tu reçois Jésus mais tu ne vis pas avec Jésus. Lorsque tu reçois Jésus, tu dois 
vouloir vivre avec Jésus, faire la volonté de Dieu, vouloir que cette volonté de Dieu 
s'accomplisse dans ton cœur et ton âme. Souvent, il n’est pas facile de faire en sorte 
que cette volonté de Dieu soit faite. 
 
Il n'est souvent pas facile de se consacrer. Au moment où tu t'agenouilles devant 
Jésus, la tempête arrive, essayant de t’abattre. Aujourd'hui, au moment où vous étiez 
sur le point de vous consacrer ou de renouveler votre consécration, la pluie est arrivée, 
essayant de vous éloigner de ce moment de grâce. Mais lorsque nous avons Dieu, rien 
ne nous détourne du moment de grâce, car la pluie est une grâce, c'est la bénédiction 
de Dieu. Nous avons besoin d'être bénis, la Terre de la Sainte-Croix [le Brésil] a 
besoin d'être bénite, elle a besoin d'absorber ces bénédictions de Dieu. La pluie ne fait-
elle pas germer la graine, la faisant fleurir et produisant des fruits ? Il en va de même 
pour la Parole de Dieu : lorsqu'elle entre dans notre cœur, elle produit un fruit 
magnifique de conversion, un fruit magnifique de paix. 
 
Vous avez la grâce de vivre des moments si pleins de paix. Vous qui vivez ici, vous qui 
êtes venus ici aujourd'hui, vous êtes en train de vivre ce moment de paix. Le monde 
peut même être dans la tempête - je ne parle pas seulement des tempêtes temporelles 
mais aussi des tempêtes spirituelles, des problèmes familiaux, des maladies du corps, 
des fléaux, des tristesses profondes, des dépressions et des tristesses du cœur - mais 
Dieu est toujours avec vous. Je sens aujourd'hui, mes enfants, en tant que Mère de la 
Compassion, que Jésus Miséricordieux est si proche de nous, à nos côtés. Nous 
sommes portés dans les bras de Jésus Miséricordieux. Il nous aide sur ce chemin de la 
vie, face aux obstacles que le monde connaît aujourd'hui. 
 



Et nous pensons que si l'homme profitait de cette bénédiction, il ne vivrait pas des 
moments de tristesse mais de joie. Même si en regardant le monde, tu vois un monde 
triste, ton cœur sera heureux, car tu seras en train de faire la volonté de Dieu. Jésus, 
quand Il a porté la Croix, n'avait pas seulement de la tristesse dans Son Cœur, il avait 
de la joie dans Son Cœur. Il a ressenti de la tristesse pour la décadence que le péché 
cause dans le cœur humain, mais il a ressenti de la joie en étant l'Agneau de Dieu qui 
enlève le péché du monde. C’est la même chose pour nous aussi lorsque nous 
marchons avec le Ciel. 
 
Tout d'abord parce que nous savons que ce monde est un passage. À tout moment, 
quelqu'un peut être enlevé de cette terre ; personne ne connaît le jour, personne ne 
connaît l'heure. Toi qui vois un frère à tes côtés, devant toi, de l'autre côté, derrière 
toi : personne ne sait quelle fleur Dieu voudrait cueillir. Personne ne le sait, mais 
nous savons qu'ici sur terre nous sommes de passage. C'est un passage qui nous 
pousse à aller à la rencontre de Dieu. Pensez à la beauté de Jésus qui t’attend ! Il 
t’accueille à chaque instant sur la terre et t’attend avec joie au Ciel. Il ne t’attend pas 
avec tristesse, Il t’attend avec joie pour que tu puisses recevoir ce Ciel, pour que tu 
puissiez être reçu(e) par ce Ciel. 
 
Aujourd'hui, nous voyons qu'il y a de la tristesse dans le monde, le monde est dans 
une situation où les gens deviennent tristes. Pourquoi ? Parce qu'ils oublient 
d'allumer la flamme qui s'appelle la foi. Toujours après la tempête vient la brise légère, 
la lumière arrive, et tu dois allumer cette flamme pour voir la beauté de la vie, la 
beauté de la victoire, la beauté du Saint-Esprit, la beauté de l'amour de Dieu ! 
 
Aujourd'hui, nous sommes ici pour nous préparer à la Naissance [de l'Enfant Dieu]. 
Mais notre cœur est toujours tendu vers la miséricorde, car l'Enfant Dieu est né, est 
mort et est ressuscité, et aujourd'hui Il apporte la miséricorde au monde entier. 
Heureuse la nation qui se consacre à la miséricorde de Dieu, qui met le Jésus 
Miséricordieux à la tête de sa patrie, à la tête de la famille ! 
 
Et c'est pourquoi nous confions à Jésus le Brésil, le monde, la Sainte Eglise, les 
demandes que vous portez ici dans vos cœurs en ce temps de bénédiction, de paix, de 
silence, de réflexion, de croissance dans la foi. Vous devez regarder vers Jésus, sentir le 
Ciel toucher chacun de vous, pour vous sanctifier. 
 
Dieu a un cadeau pour vous ici aujourd'hui. Il te donnera une grâce spéciale, l'Esprit 
Saint t’animera et te touchera pour que tu ne souffres pas, pour que tu puisses 
surmonter ta souffrance, pour que tu ne restes pas en colère dans ta douleur, mais 
pour que ta douleur serve de consolation, de croissance. Dieu a un plan bien plus 
grand que ce que tu peux penser ou imaginer. Je sens aujourd'hui que le Ciel fait des 
merveilles ici dans ce sanctuaire de la Mère et de ses enfants, de la famille. Ce 
sanctuaire est aujourd'hui couvert des rayons de la miséricorde et de la lumière du 



divin Esprit Saint, et nous voulons croître dans l'amour fraternel et le multiplier 
dans la famille fraternelle. Nous voulons toujours remercier Dieu de pouvoir boire à 
cette source fraternelle, de pouvoir embrasser spirituellement chaque frère et sœur sur 
ce chemin fraternel. 
 
Aujourd'hui, le monde a besoin de Dieu, il a besoin de cet amour de Dieu, chacun a 
besoin de sentir : "Je suis spécial pour Dieu". Le Diable te rabaisse beaucoup, il te fait 
ramper dans les miettes. Alors que Dieu t’exalte. Dieu te dit : "J'ai besoin de toi, tu es 
important(e) pour moi, ma richesse c'est toi. Ce que je veux, c'est ton bonheur". Dieu 
nous le dit constamment. 
 
C'est pourquoi Il a donné Son Fils, Il a fait de nous une famille. Au Brésil, qui est un 
pays très spécial - il a ses batailles, mais c'est un pays fraternel - Dieu fait que la 
fraternité se réalise, que l'amour fleurisse, que le pain se multiplie. Car le plus grand 
pain est le Pain du Ciel, c'est Jésus dans l'Eucharistie, l'Agneau de Dieu. 
 
Quand l'homme vivra intensément avec Jésus, il aura tout ce dont il a besoin, en 
abondance. Le lait et le miel couleront, il aura l'abondance dans tout ce dont il a 
besoin. C'est la Parole de Dieu, la Parole de Dieu qui devient vie en nous. Quand 
l'ange a dit : "Marie", le Parole est devenue vie en moi. La Parole de Dieu deviendra 
vie en nous, car aujourd'hui Dieu nous appelle à être des serviteurs, à correspondre à 
Sa sainte volonté. 
 
Ce que je désire pour vous, mes enfants, c'est que vous prépariez bien vos cœurs pour 
obtenir de Dieu le grand signe que le monde vivra, verra et entendra. Le meilleur vin 
est préparé pour nos cœurs, et le meilleur vin, c’est l'Agneau de Dieu, c'est Jésus. 
 
Alors pars d'ici en respirant cette présence de Jésus dans ton cœur, sens la chaleur de 
Jésus qui offre un refuge pour ton cœur et te fortifie. Vous recevrez de très nombreuses 
bénédictions, de très nombreuses guérisons, car aujourd’hui, Jésus est le grand 
miracle qui bénira et guérira le monde de la pire des souffrances, à savoir le péché. 
 
Demandons donc à Jésus la conversion de l'humanité. Que chacun demande sa propre 
conversion, mais une conversion sincère et véritable, une conversion qui te fasse 
vraiment être lumière partout où tu vas. Je sens déjà combien sera beau le jour où 
l'humanité sera lumière partout où elle passera : comme le monde sera illuminé ! Il 
n'y aura pas de tristesse, pas de souffrance, il n’y aura pas cette agonie, il n'y aura 
que la paix, la paix de Dieu ! 
Voilà pourquoi je vous souhaite cette paix, et dans cette paix je souhaite bénir tous les 
enfants. 
 
En ce moment, Notre-Dame bénit tout le monde 

 



Chers enfants, 
Je vous ai bénis avec beaucoup d'affection. En vous bénissant, j'ai remercié Jésus pour 
toutes les bénédictions que vous êtes en train de recevoir en vivant cette année de la 
fraternité, en apprenant à connaître cette Fraternité [de la Vallée de l’Immaculée 
Conception] qui fêtera demain l’anniversaire de sa naissance : des années de mission, 
d'amour. 
 
Aujourd'hui, nous avons eu deux belles expériences, à savoir la pluie et le soleil. C'est 
aussi la grâce de Dieu : souvent dans nos vies il semble que tout soit froid, nuageux, 
souffrance, mais Jésus arrive qui est le soleil, la lumière, et Il nous enseigne que nous 
devons valoriser chaque moment de notre vie. C'est dans les moments de pluie que 
nous découvrons l'importance du soleil. C'est pourquoi Jésus vous a dit que parfois 
vous avez besoin de cette froideur de la pluie pour sentir Son amour dans votre cœur ; 
parfois vous avez besoin de sentir la bataille dans ta peau pour chercher le chemin de 
la conversion et de la sainteté. Il est parfois nécessaire que le Ciel ouvre nos yeux pour 
comprendre ce qu'est la miséricorde. 
 
Nous sommes en train de vivre ce temps, cette grâce. Ce que Dieu veut de nous, c'est 
que nous grandissions, que nous portions du fruit et que nous soyons fortifiés, 
surtout dans la conversion. C'est pourquoi Jésus vous a demandé de vous convertir. 
Le monde essaie par tous les moyens de te faire tomber, mais Jésus te relève toujours. 
Il ne permet jamais que tu tombes [définitivement], Il te relève toujours. Et l'une des 
façons de sentir combien Jésus veut nous relever, c'est au moment de l'Eucharistie, 
parce qu'Il veut vivre en nous, régner en nous, demeurer en nous pour toujours. 
 
Ainsi, que la belle expérience de ce dimanche nous fasse grandir pour ce Noël, pour la 
vie, pour la nouvelle année qui va commencer. De nouvelles batailles, de nouvelles 
joies, parfois même des larmes, mais que nous soyons toujours prêts à faire la volonté 
de Dieu, que nous n'ayons jamais peur, mais que nous ayons toujours la foi. Que 
personne ne fuie la grâce, mais qu'on l'embrasse de tout son cœur et de toute son âme. 
 
Je demande à Jésus de bénir les fleurs pour la guérison et la délivrance des malades du 
corps et de l'âme, et je lui demande également de bénir toutes les familles. Que Jésus 
apporte cet exorcisme, cette guérison et cette délivrance pour nos familles. Que vous 
soyez en paix ici, que vous partiez d'ici en emportant cette paix avec vous. Car Dieu 
est toujours notre paix. 
 
Voici la Servante de Dieu, la Mère de la Miséricorde, l'Immaculée Conception. Le 
Seigneur m'appelle. 
 


